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La Nervosité Italienne 

Les récentes manifestations anti-

françaises auxquelles se sont récem-

ment livrés certains italiens témoi-

gnent d'un excès de nervosité évi-

dent. Et il est intéressant die cher-

cher à comprendre quelles peuvent 
être les raisons de cette tension. 

Les italiens qui, dans l'ensemble, 

sont forts "intelligents, comprennent 

parfaitement que, depuis plusieurs 

années, leurs soi-disant amis alle-

mands les ont superbement dupés 

et roulés. La plupart, avec M, Mus-

solini lui-même, m'a-t-on assuré, le 

déplorent vivement et souhaiteraient 

un redressement. Mais quelques au-

tres, parmi lesquels figurerait le 

Comte Ciano, qui ne veulent pas 

avoir l'air de s'être laissés trom-
per, continuent de jouer le jeu de 

M. Adplf Hitler et de ses amis. 

Il est évident que, si f'qn regarde 

les choses de haut, sans parti pris 

d'admiration ou de haine pour le 

fascisme et pour son fondateur, en 
ne considérant que les résultats' pra-

tiques et les faits, on doit convenir 
que l'Italie qui avait acquis une gran-

de stabilité intérieure èt un « stan-

ding > international important a subi 

UU appauvrissement interne et, un af-

faiblissement diplomatique depuis 

qu'elle a abandonné §e§ anciens al-

liés pour « l'axe », c'est-à-dire exac-

tement depuis le coup de tête qui 

l'a amené à conquérir l'Ethiopie par 

les armes (et les gaz). 

L'Italie, à ce moment-l;t, occupait 
une situation prépondérante en Euro-

pe Centrale. L'Autriche et surtout la 
Hongrie éta'ent politiquement et éco-

nomiquement, ses « clients », comme 

l'on dit dans la langue des ambas-

sades. Elle occupait à Belgrade et 
en plusieurs autres lieux importants, 

une situation de premier plan. L'Al-

lemagne depujs a pris partout sa pla-
ce. L'Italien n'est plus rien à Vienne 

depuis l'Anschluss qui a amené les 
soldats allemands sur la frontière 

du Brenner, et depuis l'annexion des 
Sudèteset la restitution à la Hongrie 
des zones magyares de l'ex-Tchécos-

lovaquie. Budapest a cessé , de dé-
pendre de Rome pour passer avec 
plus ou moins d'enthousiasme du 

reste sous l'influence de Berlin. Et 

à Belgrade même, la position de 

l'Italie perd constamment de sa for-

ce. Plus encore, Trieste qui était au-

trefois le grand port de, l'Autriche 

et l'était un" peu resté après la guerre 

perd de plus en plus de son impor-

tance aux dépens de Susak. 

L'Allemagne accapareuse qui, il 

faut le reconnaître sportivement, a 

magnifiquement manoeuvré, a essayé 
de calmer les désillusions qu'ont 

éprouvés les Italiens voyant clair, 

en faisant miroiter à leurs yeux le 
doux mirage de splendides compen-

sations. Elle a retenu leur attention 

sur l'Ethiopie qui, conquise par de 

mauvais procédés a coûté extrême-

ment cher, ou sur l'Espagne où l'Ita-

lie a de toute évidence vainement sa-
crifié d'assez nombreux officiers et 

soldats. Aujourd'hui pour continuer 

de détourner son attention des zones 

d'influence centre-européennes qu'el-
le a perdues, l'Allemagne l'invite à 

chercher des dérivatifs ailleurs, en 

Tunisie et en Corse, à Nice et à Dji-
bouti. 

Ceux qui se sont laissés prendre 
sont, à vrai dire, assez peu nom-

breux. Les Italiens, dans l'ensemble, 

se rendent parfaitement compte que 

si ce qu'on leur a pris est à peu près 

irrémédiablement perdu pour eux, ce 
qu'on leur offre en échange, n'est 

que de l'illusion, et que, même avec 

l'aide militaire qui reste plus que 

problématique de leur « allié » Us 

AU CHANT DES CIGALES 

risqueraient fort de perdre la guerre 
qu'ils seraient obligés de faire pour 
s'en emparer. 

Et l'on comprend un peu que, for-
tement déçus sur presque tous les 

terrains, en proie aux difficultés éco-

nomiques les plus graves, privés 

d'une clientèle précieuse dans K' cen-
tre et dans l'ouest de l'Europe, pla-

cés devant le fait que l'Espagne fa-

talement échappera à leur influence, 
quelques Italiens se montrent un peu 
exagérément nerveux et acceptent un 

peu naïvement l'insinuation alleman-

de que, si tout va mal, c'est de la 
faute aux « Français ». 

Les Italiens, ou du moins, certains 
Italiens, continueront sans doute de 

bluffer quelque temps. Il y aura 

peut-être de nouveaux « crachats » 

jetés par dessus m frontière, voire 
même des incidents journalistiques 

et diplomatiques, mais je veux croire 
que la finesse profonde de la majo-

rité de nqs voisins, de même que 

l'intelligence opportuniste de son 

son chef, sauront opérer le redresse-

ment qui s'impose si l'Italie qui est 

une grande nation ne veut pas con-
tinuer de jouer le rôle de puissance 
vassale et dupée. 

Le règlement nécessaire de la tra-
gédie espagnole peut fournir un ex-

cellent prétexte à une « réconcilia-

tion"» avec Igs ançiens alliés de Lon-
dres pt de Paris. La reconnaissance 

de l'indépendance absolue, do l'Es-

pagne gn étant ja base, l'italie pour-
rait trouver cîe précieux et substan-

tiels avantages à un abandon des 

positions, du reste précaires et illu-

soires (de récents événements l'ont 

parfaitement montré), qu'elle occupe 
dans le camp du général Franco. Je 

me suis laisse dire, d'une part, que 

l'Angleterre envisagerait de prêter 
au futur maître de l'Espagne les 
sommes nécessaires pour rembourser 

aux Italiens rentrés chez eux le prix 

du matériel militaire fourni par leurs 

soins. L'Italie de la sorte, toucherait 

une somme assez; importante et dont 
tous ses sujets profiteraient indirec-

tement. Il est évident,, d'autre part, 

qu'une entente avec les riches démo-
craties occidentales pourrait aider 

l'Italie à pousser la difficile et oné-

reuse exploitation de son empire afri-
cain et à reprendre quelques unes 

de ses positions bêtement perdues 
dans le centre de l'Europe. 

Espérons que les Italiens compren-
nent bientôt où est leur intérêt, véri-

table et quels sont, au fond, leurs 

amis les plus sincères et les plus 

sûrs. Les . Français, dont les Anglais 

sont ici comme ailleurs solidaires, 

restent au fond ces amis. L'Italie 

dit-on justement, est la « sœur » de 
la France. Et si une sœur s'énerve 

jusqu'à vous injurier, on n'y fait pas 

attention, parce que l'on oublie pas 

pour cela qu'elle reste, malgré tout 

votre sœur. 

A. WEINSTOCK, 

Avocat à la Cour. 

Canal de Ventavon. — En vue 
de demander l'étude d'un projet com-

plémentaire d'irrigation s'étendant à 

toutes les parcelles souscrites à l'irri-

gation depuis le 1er Janvier 1923. 
Le syndic-directeur de l'Association 

Syndicale du Canal de Ventavon in-
vite les propriétaires des communes 

situées à l'intérieur du périmètre irri-

gable de cette association et qui dési-

reraient profiter éventuellement de 

ce nouveau projet, à souscrire de 

nouvelles parcelles à l'arrosage à la 

Mairie de leur Commune ou des im-

primés d'engagement sont déposés à 

cet effet. 

On disait, on répète : la poésie 
se meurt, la poésie est morte i .._ 

Quelle erreur ! Tant que brillera so-

leil sur notre Provence chanteront 

les cigales ; tant que brûlera flam-

me au cœur, s'élèveront les stances 
d'amour ; tant que luira dans le 

ciel une étoile d'idéal monteront vers 

elle les purs esprits pour le plaisir 
d'une ascension sereine, 

A propos de cigales, je vous contai 

que notre grand Paul Arène' revint 
de Sisteron, par un Août si chaud 

qu'il mettait folies en tête, avec une 

cargaison de nos gentilles tambou-
rineuses sur la lyre dés "rayons. Il 

pensait en peupler le Luxembourg 
cher à ses rêveries ; mais il leur 

manquait notre azur, l'invite du mis-

tral, l'accompagnement du Rhône et 
de la Durance ; par dessus tout le 

grésillement mystérieux de l'espace 

sur lequel se module leur monotone 
mélopée. Bientôt, faute dè pouvoir 

bruiter, tristement silencieuses, ILS 
pauvrettes dépérirent et trépassèrent 

jalousement croquées par les merles 
à bec d'or.. 

Mais, Dieu merci, Paris reçoit de 

l'empire méridional d'autres cigales 
dont la chanson ensoleille le ciel gris 

de la capitale et y déroule des pans 
d'azur. 

Celle que je veux vous présenter 

ou . mieux vous convier à entendre 

nous vint du Languedoc, de Roujan; 

au voisinage de Montpellier. Le Rhô-
ne ne délimite pas la Provence, que 

seule situe notre langue de toujour;. 
D'ailleurs la brune et charmante Mi-

reio Dcryan accuse le type provençal 
parfait, et de regard, de ligne, plus 
encore daine et de cœur. 

Nous l'écoutons volontiers en nos 
réunions, dire de ses poèmes, d'un 

ton si naturel qu'il semble tomber 

de ses lèvres un ruisselement de fon-
taine dans une traînée de lumière. 

Elle s'excuse, trop modestement, et 

réclame indulgence, surtout si l'on 

exige de ses œuvres eh dialecte de 
son pays natal et qui la rangent par-

mi les meilleures félibresses de notre 

temps. Nous attendons son recueil 
eu langue d'oc, car elle se contenta 
d'en donner plusieurs, chacun de 

croissante qualité, dans le vocahle 

que nous appellerons vulgaire, puis-
que c'est seule dè tout le monde : 

lé français, d'ailleurs noble fils de 
mère Provence. 

Mireio 'Doryan professe culte fer-
vent et total' par la terre dès siens, 

ppur ceux de sa maison, pour tout 

ce qui remplit son enfance. En ses 

yeux s'étalent les horizons familiers, 

qu'elle nous rapporte gentiment et 

avec esprit : Les histoires de mon 
grand père (1) en attendant : Les 
contes à ma vigne verte (2) ; qu'elle 

s'évade avec joie : Au vent des Oli-

viers (3), ou se laisse emporter sur : 
Les Ailes de la Cigale (4) pour des 

promenades au jardin des fleurs, au 
jardin de sori âme : 

Mon âme est un jardin aux couleurs 
de l'automne 

Un jardin triste et roux, un jardin 

langoureux 
Sans doute il paraîtra bien triste et 

monotone 
Mais il est chaleureux 

(1) Fables — Editions Corymbe. 
Paris. 

(2) En préparation. 

(3) Poèmes — Editions Corymbe, 

Paris. 

(4) Poèmes — Jouve, éditeur, Pa-

ris — préface de Charles Brun (avec 

illustrations). 

N'allez point croire cette note nos-
talgique, un signe de nostalgie ; dès 
après le poète se reprend : 

Chaleureux par ses tons, par sa 

douce fragance 
Ce parfum tant aimé d'un souvenir 

vivant 
Un jardin délicat où j'aurai donc la 

chance 
De marcher en rêvant 

Du jardin elle passe à La vigne 

Lumineuse et ce sera la première 

partie de son récent recueil : Re-
membrance (1). " 

Après une semaine lourde de réu-

nions, de banquets, et sans pointe 

de bleu sur nos têtes, j'ai repris cette 
œuvré, non sans avoir auparavant 

relu' pour la xe fois, le sermon de ce 

Dimanche du Petit Carême de Mas-
sillon. 

Ce chef-d'œuvre devrait être pro-
pagé par hauts-parleurs et radio dans 
le monde entier. Chacun en aurait 

profit à reflexions en entendant de 

dures vérités sociales, plus actuelles 
que jamais. 

Dè Mâssillon à Mireio ' Doryan, 
aucun changement de climat puisque 

c'est aller de Hyères, où naquit, de 

François Mâssillon, petit notaire et 

d'Anne Marin, le grand orateur, à 
Roujan, fief Montpellerain. 

Nous reviendrons au Petit Carence 

dont Voltaire, Anatole France ne ta-
rissaient pas d'éloges et d'admi-

ration, - • -

La gerbe de : Rcmembrancc, se 

compose de plusieurs bouquets, 

noués ensemble avec : « mon cœur 
tout rempli de souvenirs charmants... 

dans les chemins fleuris de ma claire 
province... » 

D'abord: « La vigne lumineuse » 
où elle salue le matin, applaudit à 

la roulade du, rossignol - et célèbre 
l'âme épanouie lou « Terraire » 

En été, j'y suis née, au milieu des 

■ parfums 
Et de loin j'ai gardé l'amour des 

7 .' pays bruns 
Des amandiers, des figùést 

De l'hospilali/c, du terroir occitan 

Et j'ai gardé 'bien .Mieux le doux 

accent chantant 
Qui vient de nos garrigues. 

Autre chapitre en cé livre d'évoca-

tions : « Pages d'hier et. d'aujour-

d'hui >: précédant celui : « Un petit 

coin du cœur » où se mêlent ten-

dresse, pitié, sous le guide de la 
bbnté. 

Qui le pardon d'amour sera, toujours 

sublime. 
Subir puis pardonner c'est la seule 

grandeur !.,. 
Le pardon contient tant, tant de cho-

ses divines ! ... 

Voici le vœu qui surprend chez 

une jeune et fort belle femme ; vous 

en aurez preuve de modestie et de 
sincérité : 

Je voudrais être un jour une petite 

vieille 
Au sourire très doux, plein de 

sérénité 
Posséder malgré l'âge encore une 

beauté 
Fuite de cheveux blancs de clarté 

sans pareille 

Un petit corps cassé me plairait à 

merveille... 

Mais, ne vous y trompez pas, c'est 
pour après bien des années, dévider 

Ce bonhomme nous asticote, 

Qui vient nous, dire en trépignant : 

« De Vintimille à Perpignan, 

«J'ai des droits sur toute, la côte». 

Tout . le littoral simplement ! 

Dans ses discours, tout feu tout 

[flamme 
L'Italien qui nous le réclame 

Divague... littoralement. 

A grand renfort de patenôtres 

Et d'arguments de mauvais ton, 
Tout en avançant son... Menton 

Il vient revendiquer le nôtre. 

Il avoue, et sans artifice, 

Qu'il sera moins rébarbatif 
Lorsqu'on guise d'apéritif 

Il pourra s'offrir un... à Nice, 

Et quel plaisir exceptionnel 

S'il (avant d'attaquer ses pattes) 
Pouvoit derrière la cravate 

S'envoyer un... St-Raphacl. 

Il doit monologuer assis 

Devant son vermouth, à sa table: 

«Pour que mon Turin soit buvable 

« Je veux y mettre du... Cassis ». i 

La jalousie est dans son crâne. 

Et c'est pour hâter le déclin 
Du parapluie à 'Chamberlain 

Que, lui,- veut avoir une... Cannes. 

Aussi Marseille il nous dispute 

L'œil rageur, en serrant les dents. 
Il ignore cet imprudent 

Que dans le « Phocée » on culbute. 

Et sa prétention d'heure eu' heure 

Il veut qu'on lui donne un étang ' 
Grandit ; son appétit s'étend. 

Pour pouvoir y faire son... Berre. 

Il assure ce droit acquis; 

Car dans la purée il marine 
Et n'a que de la margarine 

Pour garnir ses macaronis. 

i Donc notre côte lui plaît fort. 
Il trouve la chose opportune 

D'y voir, bien à lui, flotter une 

Oriflamme dans chaque port. 

Projet qu'il doit abandonner.' 

Nous ne voulons, il doit l'entendre, 

La moindre calanque céder 

Et ni le plus petit... Port... Vendre... 

(1) Poèmes — Paris, La Presse 

[à Bras, préface de Emile Ripert. 

Maintenant s'il voulait les prendre !.. 

André TERRAT. 

P. S. — 

A noï ! A noï ! longue est la liste 
Des revendications fascistes 

«
;
Nice à noï ! Tunis, Corse à noï ! 

« A noï ! » Alors, on le devine 
Ils vont bientôt en Indo-Chine 

Revendiquer « A noï Hanoï ! » 

le chapelet de chères remembrances, 

bien à l'aise, et même, notre poète 
en fait l'aveu, pour goûter des heu-
res qui : 

Charmeraient mes instants en reli-

sant mes vers, [ 

Ces vers, oîi plutôt ces poèmes,-

vous goûterez grand plaisir à les lire-

dès maintenant. Mire'.o Doryan. chan-
te à ravir dans le soleil méridional 
et à la flamme du cœur. 

Emile ROUX-PARASSAC, 

© VILLE DE SISTERON
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Département des Basses-Alpes 

Chemin Vicinal Ordinaire N° 5 de BELLAFAIRE à LA FRAYSSINIE 

COMMUNE DE BELL AFAIRE 

PURGE D'HYPOTHEQUES 
^ AVIS -

Par acte administratif reçu le 1er Février 193S par M. le Maire de Bellafaire, à cet effet délégué, enregistré, les propriétaires dénommés dans le tableau ci-après, ont cédé à la Com-

mune de Bellafaire, pour l'ouverture entre les hameaux de la But lé-Noire et La FreysslnJe du chemin vicinal ordinaire n" 5, les parcelles de terrain dont la désignation suit et dont la 
vente a été stipulée aux conditions suivantes : 

•a 
u 
o 

o 

3 

NOM et PRENOMS 

des 

propriétaires 

Domicile 

GARCIN Elie Auguste 

JACOB Joseph Maurice 

i 

ROLLAND Elie 

Vve Magnan Lucien 

Désiré 

MICHEL Irénée Joseph 

Elie 

Bellafain 

Bellafaire 

section 

B 

B 

Bellafaire 

Bellafaire 

B 

B 

Désignations Cadastrales Nature contenance en ares Prû 

No X" 
lieux dits 

ULS 

par } par par 
ancien nouv. j Terrains parcelle i propriét. ! parcelle 

535 533 Les Marti ns Labour 2,81 •1421,50 

572 M Pré-Ia-Sagne — 4,46 669 

671 
l \ les Quartiers — 4,46 669 

m - — — 2,36 354 

594 1 Pré Maran —, 2,21 331,50 

597 1 Le Verger Pré 2 03 203 

596 613 
f 

— — 1,49 149 

595 1 — — 0,35 15,71 35 

742 i ' m 

• - > • 

Augruès Pâturage 3 .44 344 

741 j — — 2,37 237 

789 55 p Bas. Blanche Labour 6,98 1047 

802 52 — Pâturage 3,07 307 

805 55 p — Labour 0,54 16.40 814,50 

715 P.-d-Pa$cals Pré 0,96 96 

735 La G. Pierre — 1,78 178 

731 Aire 1,61 483 

719 93 Le Chasal Pré 0,10 10 

743 129 C. de Masse Labour 3,66 549 

729 ( La G. Pierre  ; 3,84 576 
109 

2,36 736 j — Pré 230 

718 \ Les Pascals Labour 2,33 349,50 

717 1 
* ' i 111 

1 1 

Le Plate^ 0,80 120 

729 La G. Pierre 1,81 19,25 271,50 

785 137 C. de Masse Labour 2,70 405 

713 1 Angonin Vague 0.89 44,50 

714 
103 

Ch.Peyronne Labour 0,33 
• 

49,50 

724 p i Plaret Iviclqs 0,64 192 

F* P, 
û Labour 3,53 529,50 

m m L-F.-Pascals — . 0,25 37,50 

752 Gde pièce 0,11 16,50 

754 | m Les Pascals 1,27 187,50 

757 117 l'Oratoire — 3,19 478,50 

75S 115 Les Pascals Pré 1,55 155 

714 495 Les Frênes Labour- 3,0? 460,50 

516 491 L'Que§t Jardin 1,10 18,63 330 

par 

2.163 

Indemnités spéciales 

causes 

(l'augmentât. 

4 pommiers 

abattus, 1 pom-

mier et 1 noyer 

abattus 

Total ; 

2.749,50 Néant 

2.869 

2.886 

3 pommiers 

abattus 

Montant 
de l'aug-
mentation 

800 

400 

1.200 

TOTAL 

par propriétaire 

3 363 

2.749,50 

400 

400 3.269 

100 

100 

1C0 3 186 

anscription de Pacte, faire ins-
commune de Bellafaire seront 

indemnité revenant au vendeur. 

Fait à Digne, le 18 Février 1939. Pour ampliation : Le Chef de Division : Illisible, Le Préfet des Basses-Alpes : Emile BABILLOT. 

Gabinet Dentaire 

Chirurgien-Dentiste 
de la Faculté de Médecine 

de Lyon 

65, Rue Droite 

lace à la Société Générale 

— SISTERON — 

\ CONSULTATIONS : 

VENDREDI matin 
de 8 à 11 heures 

JEUDI et SAMEDI 
toute la journée 

et les Jours de Foire 

G. WànteUer 
Alimentation — 23, Rue Droite 

CONSOMMATEURS ! Pour lut-
ter cqntre la vie chère, utilisez notre 
svstème de GROUPEMENT D'A-
CHATS. 

Vous bénéficierez d'une ristourne 
de 8 à 10 °/° sur les prix habituels. 

Voici quelques prix obtenus : 

HUILE extra douce, le litre 4,85 

SAVON Fer à Cheval, le k° 3,25 

PATES Sipa, le k° 6,50 

PATES ordinaires, le k° 5,90 

GRUYERE, le ko 17,50 

BEURRE. Isigny, le k<> 32,40 

HERITAGE 
Recherchons famille de Joseph 

LEOUFFRE, fils de Joseph, né entre 
1872 et 1880, prière aux parents ou 
aux Mairies susceptibles fournir ren-
seignements écrire à M c COUTOT, 
Généalogiste, 37, Rue Montgrand, 
MARSEILLE. 

A CEDER, CAUSE FATIGUE 

Hôtel des flégoeiants 
à LA MOTTE-DU-C A IRE. 18 pièces 
grand jardin, terrasse et garage — 
Nombreuses dépendances. — Bonnes 
conditions de paiement 

ES DIXIEMES DE BILLETS DE 

LA LOTERIE NATIONALE 

3me Tranche 

art en vente à U* Librairie Utntiet. 

A louer Villa 
« Le Signavoux » 
3 appartements meublés de 4 piè-
ces ou vides à 5 pièces. 

S'adresser Mercerie GUEVRARD. 

FERMIER CHERCHE A LOUER 

une campagne 
pour le 24 Août à mi-fruit ou à 
prix fixe. 

S'adresser m Bureau du JournaL 

Le SéPUn) Végétal 
DE VERGONS 

extraits physiologiques 
de plantes fraîches 

NE GUERIT PAS TOUT... 

MAIS IL GUERIT : 

L'Eczéma — Psoriasis — Dartres 
Herpès — Boutons — Furoncles 

Démangeaisons — Impétigo 
Prurigo — Ulcères variqueux 

Pharmacie Phytothérapique 

5, Rue de la République — NICE 

Mlle Reine MARGAIbkftfi 
Sage-Femme de 1^ Classe 

Nouveau Régime 

Diplômée de la Faculté de Médecine 

de Marseille 

13, rue de l'Horloge (maison Bellie, ) 

SISTERON — (Basses -Alpes) 

— Téléphone 171 — 

CABINET DENTAIRE 

A. SILVY 
CHIRURGIEN-DENTISTE 

13, Rue de Provence — SISTERON 

Cabinet ouvert tous les jours 

Gonseil aax enrhumés 

Si un rhume n'est point guéri par 
de simples soins hygiéniques, s'il sur-
vient de la gêne dans la respiration, 
il faut employer de suite, pour éviter 
les complications possibles, la Pou 
dre Louis Legras, qui a obtenu la 
plus haute récompense à l'Exposi-
tion Universelle de 1900. Ce précieux 
remède calme instantanément les 
souffrances, l'oppression, la toux des 
vieilles bronchites ainsi que les plus 
violents accès d'asthme et de ca-
tarrhe. Prix de la boîte 6 fr. 15 
dans toutes les pharmacies. 

© VILLE DE SISTERON



«il SlSTERON-JoURNAU 

POUR 

VOS IMPRIMÉS ADMINISTRATIFS ET COMMERCIAUX 

VOS FOURNITURES SCOLAIRES ET DE BUREAUX 

ADRESSEZ-VOUS A 

Tél. 1J8 

L'IMPRIMERIE - PAPETERIE 

25, Rue 

LIBRAIRIE 

loite — SISTERON Tél. 1.48 

Service Béguîier 

Sisteron - I >igne - U Jice 

HORAIRE : 

7fal5 Nice {Départ) 12h 

8h Antibes 12 h 30 

9h Cannes 13 h 

9h30 Grasse 13 h 30 

11 h 15 Saint-Vallier 13 h 45 

11 h 30 Castellane 15 h 30 

12h Saint-André 16h 

12 h 15 Digne 17hl5 

12 h 45 Sisteron (Arrivée) 18 h 

MALADIES 
d e la F E 

Sisteron {Départ) 
Digne 
Saint-André 
Castellane 
Saint-Valïier 
Qrasse 
Cannes 
Antibes 
Nice (Arrivée) 

Correspondance pour: VEYNES, GAP, BRIANÇON 

")épàrt de Sisteron : 

rfureau de Taxis, J. OALVEZ, 12, Rue de Provence — Téléphone 2 

Départ de Nice : Oare Municipale d'Autobus. 

La Femme qui voudra 
éviter les Maux de tête, 
les Migraines, les Ver-
tiges, les Maux de reins 
et autres malaises qui 
accompagnent les règles, 
s'assurer dos époques 
régulières, sans avance 
ni retard, devra faire 
un usage coiisbntct ré-
gulier de la JOUVENCE 
DE L'ABBÉ SOURY. 

De par sa constitution, 
la Femme est sujette o 

un grand nombre de maladies qui proviennent 
de la mauvaise circulation du sang. Malheur 
a celle qui ne se sera pas soignée en temps utile, 

 car les pires maux l'attendent. La 

ce port" * 

Conte? et Iiégende§ 

de nc-ç /Upe§ 

par Emile ROUX-PARASSAC 

de Sisteron 

Préface d'Abel BONNARD 

de l'Académie Française 

C'est un beau livre, avec des pages 
savoureuses, d'autres intruc-

tives sur Sisteron 
et sur notre région. 

Un feeau volume de 300 pages. 

—«»— prix n 15 fts. franco 17 frs. 

en vente à la Librairie Lieutier. 

Sisteron - Journal 

est en vente 

i MARSEILLE, chez M. LAFAY, 

Iciosque 12, à la Canebière >;
( 

à AIX, chez M. BERNARD, 

journaux-Tabacs — Cours Mirabeau 

et au Bureau du journal, à 

— — SISTERON — — 

COMMERÇANTS 

Service Régulier 

par Autocars 

SISTERON - D1QNE - SISTERON 

R, BUES, SISTERON — Télép. 0.20 

Sisteron, station : 

Café du Commerce, Télép. 61. 

Bureau à Digne : Café des Sports, 

Boulevard Gassendi, Tél. 0.86, 

Sisteron (départ) 6 h. 45 13 h. 00 

Peipin ( gare ) 6 h. 53 13 h. 08 

Volonne 7 h. 03 13 h. 18 

Château-Arnoux 7 h. 08 13 h. 22 

Malijai 7 h. 20 13 h. 35 

Les Grillons -M. 7 h. 30 13 h. 45 

Digne (arrivée) 7 h. 45 14 h. 00 

Digne ( départ) 9 h. 00 17 h. 00 

Les Grillons - M. 9 h. 15 17 h. 15 

Malijai 9 h. 25 17 h. 25 

Château-Arnoux 9 h. 37 17 h. 37 

Volonne 9 h. 42 17 h. 42 

Peipin (gare) 9 h. 52 17 h. 52 

Sisteron (arrivée) 10 h. 00 18 h. Oo 

VIEUX JOURNAUX A VENDRE 

S'adresser à l'Imprimerie Lieutier 

25, Rue Droite, Sisteron. 

INDUSTRIELS 

pour remédier à la crise 

faites de la publicité dans 

JOUVENCE deSABBESDURY 
est composée de plantes inoffensives et toute 
femme soucieuse de sa santé, doit, au moindre 
malaise, en faire usage. Son rôle e3t de rétablir 
la parfaite circulation du sang et de déconges-
tionner les différents organes. Elle prévient 
ou faitdisparaîtro Mélrites, Fibromes, Tumeurs, 
mauvaises Suites de couches, Hémorragies, 
Pertes blanches, les Varices, Phlébites, Hé-
morroïdes, sons compter les Maladies do 

l'Estomac, de l'Intestin et des Nerfs. 

Au moment du Retour d'Age, la Femme 
devra encore faire usase de la 

JOUVENCS DE L 'ArîBE jSOïJRV" 
pour se débarrasser des Chaleurs, Vap/mrs, 
Etouffemonts et prévenir les accidents et les 
Infirmités dûs a la disparition d'une formation 

qui a duré si longtemps. 

* 
Bien exiger la véritable 

JOUVENCE DE l'ÂBBE SO'JSV 
qui doit porter le portrait es 
l'Abbé eoury et en reugê 

le signature 

UmiEENCRE 
J.GARD0T» DIJON. 

ENCRES 

COLLES 

CIRES 

!a Meilleure des Encres 

En vente à la Librairie LIEUTIER 

Fonctionnaires, Agents des Servi-

ces Publics, en activité ou en re-

traite, assurez vos véhicules à mo-

teur à « La garantie Mutuelle des 

Fonctionnaires et Employés de l'Etat 

et des Services Publics », entreprise 

privée régie, par le décret-loi du 14 

Juin 1938. 

Renseignements: F. Jauffret-Veyan 

1:7, Boulevard Dubouchage, Nice, 

Téléphone : 844-68. 

L'été aux Mées et à Riez. 

Si vous voulez des pâtes alimen-
taires garanties pures semoules de 

, blés dûrs vous donnant satisfaction 
au point de vue goût et profit à la 
cuisson essayez 

Les PATES DONZION 

En vente dans tes bonnes épiceries 
de la ville. 

Société Générale 
Pour favoriser 1 B développement du commerce 

et de l'industrie en France 

Société Anonyme Fondée en 1864 — Capital : 625 Millions 

BUREAU BE~SISTERON 

Jours ̂ de yHarcrjés §V Foires 

Toutes opérations de Banque et de Bourse 

— Avances aux Eleveurs — 

R. C. Seine 64.462 

S'adresser 

en confiance à 

l'AGiGE GENERALE des ALPES 
R. GIRARD 
53, Rue ' Carnot — GAP 

Téléphone 1.10 

anque Nationale 
pour le GonrçrpeFce et l'Industrie 
Soe. Anon. au Capital de 175;000.000 entièrement vepsés 

SIÈGE SOCIAL : IS, BouIeVard des Italiens, PARIS 

 **=8CT- R. C. Seine 251.988 B 

Anciennement " Banque des Alpes " 
• —i 

Succursale GAP 
12» Rue Carnot 

Tél. 0.15 et 197 

Agence à SIS¥EHOK 
Rue de Provence — Téléphone 28. 

TOUTES OPERATIONS DE BANQUE ET DE BOURSE 
PAIEMENT DE COUPONS FRANÇAIS ET ETRANGERS 

SOUSCRIPTION SANS FRAIS AUX EMISSIONS 
LOCATION DE COFFRES- FORT S 

800 Succursales, Agences, Bureaux en FRANCE 

L'Imprimeur -Gérant : M. PASCAL- LIEUTIER, 25, Rue Droite, SISTERON. Vu, pour la légalisation de la signature ci-contre. Lç Maire 
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